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eut pour témoin; les plus hauts diguitaires dej 
la Cour.

Des siècles s’étaient écoulés, sans qu’on eût 
ouvert la sainte Cassette. L’impératrice Zoé, 
femme de Léon VI, le philosophe, s’était vu 
saisie d’un mal étranger, sur lequel la science 
ne pouvait rien. Tous les moyens avaient été 
tour à ^>ur épuisés, lorsqu’une vision lui révéla 
qu’elle serait guérie par l’attouchement de la 
Ceinture de Marie. L’empereur et le patriar­
che se transportèrent à l’église de Chalcopatrée, 
et ouvrirent le précieux reliquaire. La Cein­
ture n’avait subi aucune altération ; elle pa­
raissait brillante et comme nouvellement tissée. 
Un sceau d’or et un ti^re authentique indi­
quaient la date de sa déposition et le nom de 
l’empereur qui l’avait placée, de scs propres 
mains, dans le reliquaire. Après que l’empe­
reur l’eut baisée avec respect, le patriarche la | 
déploya, et, à peine eût-elle été placée sur l'im­
pératrice que la malade fut aussitôt, guérie, 
Léon VI ayant occupé le trône de 886 à 911, le 
miracle que nous venons de raconter, dût avoir 
lieu à la fin du neuvième siècle ou au commen­
cement du dixième.
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